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«bLa richiesse en soit ne vatU pas la peine -d'être recherchéec.
Son acquisition,. en tant que but, « est ignu.e à l'extrême w;
le -mot est de vous. Elle ie, doit êfre aux mains' de celui qui
l'a créée, une fois mise. à part l'a portion inécessaire à ses. be-
soins et à ceux de safaemilile, ýqu'un moyen d'être utile à ses
contemporains. Ce que vous souhaitez dlans les berceaux, ce *

n'iest pas la fortune transmise, c'est la fonce aes cerveaux et
dés volontés, avec les excitants de la.pauvretù. E,~ quand' dans
les mêlées ýcofomi.ques, parmi bien des vàir1ecus, la richesse
a -couronné l'effort de quelques vainýque-urs, à, ces vainqueurs,
vous imposez, comme loi, d'appliquer iiméiatemnt, de

eur vi-vant,, la pus gan-de pert de leur conquête i: a~u bie-n
général de la, comimu'nauMé..

<Qatte règle, vous avez comimencé par vous l'8pPpliquer
à vous-.même,. vous ren!dant digne Ainsi de tout respeot, de
toube con-flan-0. De là, ces cent.wines 'de millions consacrés
par vous, oni i,,m,6rique et en d'autres pay-s, fù des oeuvres de
science et -d'in'stèurtion popul-aiTe. Vous vous êtes constitué,
de, la sorte un~e royauté d'W.n genre, tout nouveau, royauté sa'ns
frontiène, sans. charte, sans con.seil. de gou-vernement, sans
.pairlement, sans dynastie, rbyau-té bienfaisante ýqui. est vue
sans ombrage, et par les antique oacies,. et par les. jeu-
nos .rép.u'IliqpBs..

«.Vous'ê,tes,, Monsieur, un.ý rare. f oyer d'éinerýgie. Vous ai-
mez les énergies vous favorisez ce qui.peut les susciter et,
les entretenir., L'ancien monde cou'p sûri, n"offre pas À notre
énergrie des ich-aMps d'actioni au~ssi, vastes, et aussi féco6.r4s que-
le nquveau, où tant dflénergi.es naturelles dorma'ent depuis
.corgin-e des.ohoses, atten)dant que la -m- iri.de'l'hommne,..avme
pair la scienice,. vint les sortir -de la torpeur et les, mettre en
valeùr.

(<J'ai -dit cla main de l'homme aimée par .a.-spience I».
en eff6t, l'inîdustrie mnoderne, avec -tout -ce qu7ellee'nifante, ai
Pour geç-les, découvertes des saývanLs. Sur c,,e terrain, l'e

énergies e l'acen mond~n sont pas é'p.uis'es.. Vou êe

-C'est. dans la- ma ison voisine,.,de lI'autre côté' ,de cette rue,,
qû'Aipère, a; f ait -les découvertes s'ans lesquelles :.ni.-la télé-


